
Hymne aux blouses blanches 
 

A l’ombre des anges blancs, ces héros que l’on aime 

Des corps nus et alanguis à l’heure suprême  

s’étouffent en silence et luttent à l’extrême 

Nuit et jour, des femmes et des hommes s’évertuent  

à braver, hardiment, le danger par l’acte de vertu 

apportant à chacune des âmes en peine la chance du salut 

Tous les soirs, la nation applaudit votre vaillance 

pour vous témoigner son amour en toute évidence  

Vous nous avez imploré de rester chez nous par le plus tendre des zèles 

et tous l’avons entendu comme une nouvelle concorde universelle. 

C’est à bon droit que tous les honneurs vous reviennent 

car vous combattez l’invisible malgré la souffrance humaine  

Vous êtes l’espoir d’une humanité désespérée qui s’anéantit 

lentement, victime du sort de cette pandémie 

qui sévit comme une étrange pléthore d’ennemis 

immergeant l’univers et ses rues dans un silence absolu 

Et pourtant, vous, anges blancs, vous avez lancé le pari  

de venir à bout de ce mal imprévu, mystère de l’infini  


